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Nous tenons à vous exprimer notre gratitude pour 
l’intérêt que vous portez à notre média. Nous vous 
souhaitons, une bonne et heureuse année 2024 et 
profitons de l’occasion pour vous informer que nous 
serons en congés à compter du mardi 09 janvier 2024.

Le ministre des affaires étrangères, de 
l’intégration régionale et des Togolais 
de l’extérieur, le Prof Robert Dussey, 

a, à quelques jours de la fin de l’année 2023 
dressé le bilan de la diplomatie togolaise. 
Le Prof Robert Dussey est revenu sur les 
grandes lignes qui ont marqué la diplomatie 
togolaise en 2023. C’est dans un...

Dans la nuit du jeudi 21 décembre 
2023, un incendie a ravagé le marché 
d’Agoè Assiyéyé occasionnant des 

pertes considérables aux commerçantes 
dudit marché. Suite a cet incendie, l’autorité 
n’est pas restée silencieuse, une enquête 
judiciaire a été ouverte par le parquet de 
grande instance de Lomé.

Message de la Redaction



N°886 du Jeudi 04 Janvier 2024

Incendie du marché d’Agoè Assiyéyé

Nouvel an à Agou 

Voici les premiers éléments obtenus de l’enquête 

Un important don du Président Faure GNASSINGBE 
aux populations 

Victoire Tomégah-Dogbé partage l’expérience du Togo à Genève 

Dans la nuit du jeudi 21 décembre 2023, un incendie a ravagé le marché 
d’Agoè Assiyéyé occasionnant des pertes considérables aux commerçantes dudit 
marché. Suite a cet incendie, l’autorité n’est pas restée silencieuse, une enquête 
judiciaire a été ouverte par le parquet de grande instance de Lomé.

Ce samedi 30 décembre, les populations de la 
commune d’Agou ont été agréablement surprises par 
un geste de magnanimité du chef de l’État togolais.

Cette enquête est 
menée par le ser-
vice central de 

recherches et d’investi-
gations criminelles de la 
Gendarmerie. 
Le procureur de la Répu-
blique Talaka Mawana, a 
rendu public le samedi 30 
décembre 2023 à Lomé, 
lors d’un point de presse, 
les premiers éléments de 
cette enquête, dont voici 
la teneur.

RESULTATS 
PRELIMINAIRES 

D’ENQUETE

A la suite de l’incendie qui 
a ravagé aux trois quarts 
le marché d’Agoe-Nyive-
Assiyéyé, dans la nuit du 
jeudi 21 décembre 2023, 
une enquête judiciaire a 
été ouverte par le parquet 
de grande instance de 
Lomé.
Cette enquête menée par 
le service central de re-
cherches et d’investiga-

tions criminelles de la 
Gendarmerie, a révélé les 
éléments dont la teneur 
suit.
Le jeudi 21 décembre 
2023, aux environs de 
vingt et une heures, les 
agents préposés à la sur-
veillance de ce marché, 
ont observé de la fumée 
monter d’un hangar au 
centre du marché. Y ayant 
accouru, et ayant consta-
té l’ampleur du feu, ces 
agents ont alerté la perma-
nence du poste de police 
du site, dont le chef de 
poste a, sans désemparer, 
appelé l’équipe des sa-
peurs-pompiers.
Ces derniers à leur arri-
vée ont fait face à un feu 
dévastateur qui embrasait 
presque tout. Aux côtés 
des sapeurs-pompiers, 
d’autres forces de soutien 
se sont mobilisées dans 
la lutte contre cet incen-
die gigantesque. Ce ne fut 
qu’au petit matin du ven-
dredi 22 décembre 2023, 

que le feu fut maîtrisé. 
La journée du vendredi 22 
décembre 2023 a consisté 
essentiellement à l’extinc-
tion totale des foyers rési-
duels du feu sur le site et à 
la sécurisation de celui-ci. 
Dans la matinée du sa-
medi 23 décembre 2023, 
une équipe d’enquêteurs 
du service central de re-
cherches et d’investiga-
tions criminelles (SCRIC) 
et de la cellule d’identifi-
cation criminelle (CIC), 
a effectué un transport 
sur les lieux aux fins de 
constatations requises. 
Les constatations et des 
premières auditions faites, 
ont permis d’identifier le 
bloc « épices », au centre 
du marché, comme point 
de départ du feu. Après 
cette identification, les 
techniciens de la Cellule 
d’identification criminelle 
ont procédé à la recherche 
de la présence probable 
d’un indice relatif à l’usage 
d’un hydrocarbure. La re-

cherche s’étant révélée in-
fructueuse, la thèse d’un 
incendie d’origine élec-
trique a été envisagée. Un 
compteur électrique de 
fortune, communément 
appelé « additionneuse » 
fixée dans un conteneur 
à marchandises a été sus-
pectée d’être le générateur 
d’un court-circuit élec-
trique. 
Cette thèse a été confortée 
par la manière dont les ins-
tallations électriques ont 
été faites sur le site dudit 
marché. En effet, hormis 
le bloc administratif et le 
poste de police, les instal-
lations électriques sur le 
site du marché d’Agoe-
Nyive-Assiyeye n’ont pas 
été faites par l’adminis-
tration. Chaque usager a 
procédé à sa propre ins-
tallation électrique avec le 
technicien de son choix et 
en fonction de son besoin. 
Cette pratique a entrai-
né une installation anar-
chique des câbles élec-
triques, à la manière des 
toiles d’araignée. 
De ce fait, le moindre dys-
fonctionnement électrique 
occasionnant un court-cir-
cuit était susceptible de 

provoquer un embrase-
ment généralisé en raison 
de l’encombrement des 
étalages. 
Tels sont les premiers 
éléments obtenus de l’en-
quête judiciaire entreprise 
à la suite de l’incendie du 
marché d’Agoe-Nyive-
Assiyéyyé. Les investiga-
tions se poursuivent par 
l’exploitation des indices 
et témoignages obtenus et 
la recherche de tous autres 
éléments pouvant rensei-
gner sur l’élément déclen-
cheur du court-circuit à 
l’origine de l’incendie. 
Ceci dit, il sied d’appeler 
l’attention des usagers de 
nos marchés, de toujours 
se conformer aux normes 
requises dans toute instal-
lation électrique au sein 
desdits marchés.
Fait au Parquet, le 30 dé-
cembre 2023
 Le procureur de la Répu-
blique
  
Talaka MAWAMA

Placé Sous le haut par-
rainage du président 
Faure Gnassingbé, 

avec le soutien de Mme la 
ministre Sandra Ablamba 
Johnson, secrétaire générale 
de la présidence et le dé-
puté-maire de la commune 
d’Agou 1, l’honorable Pa-
trick Bolouvi, lesdites po-
pulations ont reçu des kits 

alimentaires. 
Composés de sacs de riz, 
d’huile, des sardines, des 
spaghettis et de la tomate.
Était au premier rang de 
l’organisation de cette belle 
cérémonie, l’association 
Jeunes Unis pour la paix, le 
bien  et le vivre ensemble 
(AJUP) très attachée à la 
politique et à la Vision du 

Chef de l’Etat .. Sa vice-pré-
sidente Takouda Essoha-
nam, a saisi l’occasion pour 
remercier le président de la 
République Son Excellence 
Faure Essozima Gnassing-
bé et la Ministre Secrétaire 
Général de la Présidence 
de la République , Dr San-
dra Ablamba Johnson, pour 
cette attention particulière 
avoir aux populations vul-
nérables d’Agou. Elle a éga-
lement souhaité, au nom de 
l’AJUP, ses meilleurs vœux 

à la population togolaise 
et au chef de l’État, le pré-
sident Faure Gnassingbé.
Les autorités locales ont éga-
lement tenu à adresser, au 
nom de la population, leurs 
sincères remerciements au 
donateur, qui œuvre inlassa-
blement pour le bien-être de 
sa population. 
L’évènement était grandiose 
ce samedi 30 décembre dans 
la commune d’Agou, où les 
populations très joyeuses 
en particulier les femmes et 

personnes âgées, se sont ré-
unies pour recevoir les dons 
du chef de l’État togolais. 
C’était en présence du préfet 
d’Agou, Ali Mouzou, du dé-
puté-maire de la commune 
d’Agou 1, l’honorable Pa-
trick Bolouvi, les chefs des 
14 cantons de la commune 
d’Agou et les bénéficiaires.
C’est environ 600 ménages 
soit plus de 2000 personnes 
qui ont bénéficié de ces kits 
et qui ont  ainsi passer de 
bonnes fêtes de fin d’année.

Yves ATCHANOUVI

Patience SALLAH



N°886 du Jeudi 04 Janvier 2024

Distinction

Education de qualité au Togo

Le DG de la SAFER, Outchantcha Awima Atoute, 
reçoit le prix de la bonne gouvernance 2023 du 
meilleur Manager ouest africain de la société de péage 
et de Financement de l’entretien routier

Des efforts consentis en 2023

La transparence de la mobilisation financière dans 
un secteur qui était presque informel auparavant, 
devient une source de financement fiable et durable 
pour l’entretien des routes.

Dans la dynamique de moderniser le système éducatif, des efforts ont été 
encore consentis cette année 2023 sous l’égide du chef de l’Etat. Pour une offre 
éducative de qualité à tous, les Ecoles normales d’instituteurs (ENI), devenues 
Ecoles Normales de Formation des Professeurs d’Ecole ENFPE, suite aux 
réformes entreprises, ont été réouvertes en janvier. 

Le bon état de pratica-
bilité des routes en 
toute saison est essen-

tiel pour le développement 
de nos pays, car «la route du 
développement passe par le 
développement et l’entretien 
des routes».
 La route est donc sans aucun 
doute le pilier, le fondement 
de tout développement d’un 
pays, d’une communauté, 
d’un continent ; elle est le 
moteur indispensable pour 
stimuler l’industrialisation 
dans tous les domaines. Pour 
garantir la préservation et la 
pérennité des ressources né-
cessaires pour les routes au 
Togo, le chef de l’Etat, son 
excellence Faure Essozimna 
GNASSIGBE, a su choisir 
un fils méritant du pays qui, à 
son tour, a su mettre en œuvre 
avec rigueur, constance et 
professionnalisme la vision 
du chef de l’Etat
En effet, c’est en 2013 qu’il a 

été nommé à la tête de la So-
ciété Autonome de Finance-
ment de l’Entretien Routier 
(SAFER).
La SAFER se charge de la 
mobilisation de ressources 
pour financer l’entretien rou-
tier ; cette mobilisation de 
ressources passe aussi par 
la collecte de recettes des 
Postes de Péage ou des droits 
d’usage de la route.
Moins d’un an après sa prise 
de fonction, c’est-à-dire 
en 2014, Monsieur OUT-
CHANTCHA Awima Atoute, 
Administrateur Financier de 
formation, a lancé une phase 
expérimentale de collecte des 
recettes aux postes de péage 
sous le contrôle des camé-
ras ou une collecte sous vi-
déo-surveillance ; cette phase 
expérimentale a été couron-
née de succès à la fin de l’an-
née 2014 en augmentant ses 
recettes provenant des postes 
de péage, il a alors rapide-

ment généralisé ce système 
de vidéo-surveillance aux 
autres postes de péage exis-
tants et imposé que tout nou-
veau poste de péage au Togo 
soit équipé d’un système de 
contrôle par vidéo-surveil-
lance.
 Le système mis en place 
pour la gestion des postes de 
péage a apporté de la tran-
quillité et de la confiance 
dans le processus de collecte 
des recettes. Ce système per-
met de vérifier que les re-
cettes déclarées par un agent 

correspondent à celles enre-
gistrées par les caméras de 
surveillance. 
Ce système, qui a été instauré 
dans la gestion des postes de 
péage au Togo par Monsieur 
OUTCHANTCHA Awima 
Atoute, est devenu une réfé-
rence dans la sous-région de 
la CEDEAO. Il a non seule-
ment assuré la sécurité et la 
pérennité de la collecte des 
droits d’usage de la route et 
la protection de l’emploi des 
agents des postes de péage, 
mais aussi, il a témoigné 

d’une grande transparence 
dans la mobilisation des de-
niers publics, gage d’une 
bonne gouvernance.
C’est pourquoi ce méritant 
fils du Togo a permis à son 
pays d’être coté en indice de 
bonne gouvernance au plan 
international par la plupart 
des instances de suivi de la 
transparence financière et de 
la bonne gestion des Etats…
C’est dans ce sens que l’ob-
servatoire Africain pour 
la promotion de la bonne 
gouvernance, après plu-
sieurs années d’observation 
et d’enquête, a décerné au 
D.G de la SAFER, Monsieur 
OUTCHANTCHA Awima 
Atoute, le prix de la bonne 
gouvernance 2023 du meil-
leur Manager ouest africain 
de la société de péage et de 
Financement de l’entretien 
routier, pour sa transparence 
dans la gestion de la mobili-
sation des deniers publics et 
pour servir de modèle à notre 
jeunesse africaine.
Abidjan, le 23 décembre 
2023

Au total, 2619 élèves 
professeurs ont été re-
tenus et repartis dans 

les 6 ENFPE pour le compte 
de la promotion 2023-2025. Le 
lundi 18 décembre 2023, une 
nouvelle vague de candidats 
élèves-professeurs présélec-
tionné ont passé la phase d’en-
tretien. 
Le ministère de la fonction 
publique, du travail et du dia-
logue social a déclaré par arrê-
té en date du 27 octobre 2023, 
271 candidats provisoirement 
admissibles au concours na-
tional de recrutement d’en-
seignants de mathématiques, 
physique chimie et science 
de la vie et de la terre, pour le 

compte Une école de la Répu-
blique du ministère des ensei-
gnements primaire, secondaire 
et technique. Dans le cadre de 
l’amélioration de la gestion des 
établissements scolaires et de 
l’encadrement pédagogique, 
24 véhicules pick-up flambants 
neufs ont été remis aux respon-
sables pour renforcer la qualité 
de l’éducation au Togo. 
La réaffirmation de la volon-
té de construire une école de 
la République respectueuse 
des normes et valeurs sociales 
s’est concrétisée par la réor-
ganisation et l’encadrement 
des semaines culturelles au 
Togo. Cette nouvelle politique 
éducative vise à valoriser les 

richesses culturelles de notre 
pays, développer le brassage 
et initier des réflexions perti-
nentes autour des défis de notre 
société. Cette année scolaire 
(2023- 2024) enregistre une 
nouvelle innovation dans son 
découpage. 
Les apprenants bénéficieront 
de 247 jours de cours ain-
si que des congés de détente, 
nécessaires à la santé mentale 
et physique des enseignants 
et élèves. Ils sont 3 millions 
d’élèves à reprendre le chemin 
de l’école en septembre 2023. 
L’école togolaise poursuit sa 
digitalisation à travers la dé-
matérialisation des inscriptions 
aux différents examens. 

Les inscriptions aux examens 
du BEPC et BAC1, session 
2023 ont été effectuées en 
ligne. Ces innovations contri-
buent à digitaliser la gestion 
des examens, à centraliser les 
données et à accélérer les pro-
cédures de l’administration 
scolaire. Une commission de 
digitalisation au Ministère des 
Enseignements Primaire, Se-
condaire, Technique et de l’Ar-
tisanat. Sa mission principale 
est de définir une stratégie pour 
la mise en œuvre de la politique 
en matière des technologies de 
l’information et de la commu-
nication pour l’enseignement 
TICE. Afin de soutenir la digi-
talisation de l’apprentissage en 
milieu scolaire, 723 tablettes 
numériques ont été offertes aux 
écoles par le gouvernement. 
D’importants lots de matériels 
informatique et bureautique ont 
été également remis aux lycées 
du pays à l’instar des lycées 
Gnogbo à Agou, les Lycées 
de Togoville et de Badougbe. 

Pour réduire la fracture nu-
mérique, des ordinateurs ont 
été offerts aux meilleures éco-
lières. Grace au projet d’appui 
à la réforme des collèges Phase 
2, il a été lancé, en février de 
cette année, la distribution du 
matériel des sciences expéri-
mentales dans les collèges du 
Togo. 
Par ailleurs, un crédit spécial 
alloué par le chef de l’Etat 
a permis d’offrir en octobre 
1.113.120 de manuels scolaires 
remis aux acteurs préfectoraux 
et régionaux. 
En ce qui concerne les in-
frastructures, elles s’amé-
liorent grâce au Projet d’Amé-
lioration de la Qualité et de 
l’Equité de l’Education de 
Base (PAQEEB) et le fond 
spécial d’équipement scolaire 
alloué par l’État. Les résultats 
des différents examens, session 
2023 témoignent des efforts de 
l’Etat pour une école togolaise 
moderne de la République.
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Interview

Le Prof  Robert Dussey dresse le bilan 2023 de 
la diplomatie togolaise 
Le ministre des affaires étrangères, de l’intégration régionale et des 
Togolais de l’extérieur, le Prof Robert Dussey, a, à quelques jours de la fin 
de l’année 2023 dressé le bilan de la diplomatie togolaise. Le Prof Robert 
Dussey est revenu sur les grandes lignes qui ont marqué la diplomatie 
togolaise en 2023. C’est dans un lors d’une entrevue dont nous vous 
proposons l’intégralité.

Bilan 2023 de la diplomatie 
togolaise

Question 1 : Monsieur le mi-
nistre, bonjour. La fin d’année 
est généralement l’occasion de 
jeter un regard rétrospectif 
sur les avancées et de définir 
les perspectives pour l’année 
qui vient. On a constaté de-
puis quelques années que la 
diplomatie togolaise rayonne 
de nouveau. Dites-nous, Pro-
fesseur DUSSEY, quel est le 
secret de cette réussite et quels 
ont été vos principaux chan-
tiers en 2023 ?

D’abord, permettez-moi de vous 
remercier, quand je dis vous, je 
pense à la presse togolaise dans 
son ensemble, pour votre travail 
de relai de nos actions auprès de 
l’opinion nationale. Vous êtes un 
auxiliaire indispensable de la di-
plomatie togolaise.
Revenons à votre question. A 
la vérité, le Togo a la chance 
d’avoir à sa tête un homme dont 
la clarté de la vision qu’il a défi-
nie pour la politique extérieure, 
permet à notre pays d’atteindre 
aujourd’hui ce rayonnement 
international dont vous parlez. 
Cette vision de Son Excellence 
Monsieur Faure Essozimna 
GNASSINGBE repose sur un 
savant équilibre entre l’audace, 
la sagesse, la responsabilité et la 
prudence. 
L’audace est nécessaire non 
seulement pour explorer de 
nouveaux horizons, mais aussi, 
pour s’extirper des pesanteurs et 
des entraves dans lesquelles les 
autres veulent vous maintenir. 
La responsabilité oblige à nous 
impliquer dans la résolution des 
crises dans notre espace géogra-
phique immédiat. La sagesse et 
la prudence demandent d’être à 
l’écoute des peuples et invitent à 
la retenue et surtout à ne pas se 
laisser séduire par les mirages 
des solutions faciles qui peuvent 
porter de graves atteintes au 
vivre-ensemble.
Ainsi, en 2023, le Togo a renfor-
cé son engagement pour la paix 
et la sécurité en Afrique et dans 
le monde et a œuvré pour l’avè-
nement d’une Afrique émanci-
pée capable de régler ses propres 
problèmes et qui participe à la 
gouvernance mondiale. Le ren-
forcement de sa coopération 
avec des pays et institutions par-
tenaires a été aussi au cœur de 

nos préoccupations durant l’an-
née finissante.

Question 2 : Justement, Mon-
sieur le ministre, quelles ont été 
les actions du Togo en faveur 
du renforcement de la paix 
et de la sécurité en Afrique et 
dans le monde ?

La médiation et la recherche de 
la paix sont des constantes de 
l’action diplomatique du Togo. 
Sous ce registre, l’année 2023 a 
commencé par une bonne nou-
velle, celle de la libération des 
soldats ivoiriens qui ont été pen-
dant de longs mois l’objet d’une 
crise diplomatique entre la Côte 
d’Ivoire et le Mali. Inutile de 
revenir sur le rôle majeur que le 
Togo a joué dans l’heureux dé-
nouement de cette crise. Après 
la libération de ces soldats le 07 
janvier 2023, la délégation ivoi-
rienne a tenu à faire une escale à 
Lomé pour exprimer sa gratitude 
au Président de la République, 
Son Excellence Monsieur Faure 
Essozimna GNASSINGBE, 
dont les actions de médiation ont 
conduit à ce résultat.
Le Togo s’est également impli-
qué dans la sortie de crise au 
Burkina-Faso où j’ai été reçu en 
audience le 25 janvier 2023 par 
Son Excellence Capitaine Ibra-
him TRAORE à qui j’ai transmis 
un message du Chef de l’Etat 
Togolais. Il vous souviendra que 
le Togo accueille toujours sur 
son sol le Lieutenant-Colonel 
Paul-Henri DAMIBA, après la 
fin de son régime, ceci afin de 
contribuer à préserver la paix 
et la stabilité dans ce pays voi-
sin. Confrontés au même défi 
de terrorisme à leurs frontières 
communes, le Togo et le Burkina 
Faso se doivent de maintenir un 
dialogue constant et une coopé-
ration resserrée.
Par ailleurs, le changement du 
régime le 26 juillet 2023 a plon-
gé le Niger dans une période 
d’incertitude et de tension avec 
la communauté internationale. 
Là encore, le Togo a opté pour la 
voie de la sagesse en privilégiant 
le dialogue et la concertation 
comme porte de sortie de crise. 
Après plusieurs déplacements 
que j’ai effectués au Niger, le 
pouvoir en place à Niamey a en-
voyé à Lomé, le 06 novembre 
2023, une délégation conduite 
par le Général de Corps d’Armée 
Salifou MODY, pour demander à 

Son Excellence Monsieur Faure 
Essozimna GNASSINGBE, Pré-
sident de la République, d’être 
le facilitateur dans leurs efforts 
de dialogue avec la communau-
té internationale. Et depuis le 10 
décembre le Togo a été désigné 
avec la Sierra Leone lors de la 
64ème session ordinaire de la 
conférence des chefs d’Etat et de 
gouvernement de la CEDEAO 
comme médiateur. Les autorités 
de transition ont aussi désigné 
notre pays comme garant du 
retrait des forces françaises du 
Niger, aux côtés des États-Unis 
d’Amérique. Il a été convenu, 
toujours au cours de cette visite, 
de la mise en place d’un Groupe 
de Soutien à la Transition (GST) 
au Niger, sous l’égide de l’Al-
liance Politique Africaine (APA) 
dont le Togo assure la prési-
dence.
Fidèle à son engagement pour la 
recherche de la paix en Afrique, 
Lomé a accueilli les 23 et 24 
juillet une délégation de person-
nalités politiques et militaires du 
Darfour dans le cadre d’un dia-
logue consultatif et de concer-
tation. Faisant le suivi de cette 
action et porteur d’un message 
de Son Excellence Monsieur 
Faure Essozimna GNASSING-
BE à son homologue soudanais, 
Son Excellence Général Abdel 
Fattah AL-BURHAN, j’ai effec-
tué une visite à Port-Soudan le 
28 octobre 2023. Nous mainte-
nons notre implication dans cette 
crise, afin d’accompagner nos 
frères et sœurs soudanais à re-
nouer avec la paix et la stabilité.

Question 3 : Cet engagement 
du Togo pour la paix est à sa-
luer. Mais, Professeur DUS-
SEY, ne devons-nous pas 
craindre d’être ostracisés par 
les autres pays comme caution-
nant les coups d’Etat ? 

Laissez-moi le dire le plus 
clairement possible. Le Togo 
condamne fermement toutes les 
formes inconstitutionnelles de 
prise de pouvoir. C’est le prin-
cipe. Mais, que faisons-nous 
si malheureusement des coups 
d’Etat surviennent, surtout dans 
un contexte de fragilité insti-
tutionnelle et sécuritaire ? De-
vrions-nous rester impassibles 
au risque d’assister à un embra-
sement général de toute la région 
? Le devoir de responsabilité 
nous impose d’accompagner ces 

pays en proie à ces soubresauts, 
qui sont en fait des bégaiements 
de l’histoire et des moments de 
refondation du pacte social, à 
renouer avec la régularité consti-
tutionnelle. Nous n’avons pas à 
rougir de soutenir nos frères en 
difficulté et de les accompagner 
dans leurs efforts pour s’en sortir.
Le Togo n’est pas aussi seul dans 
cet engagement tel que vous le 
pensez. La grande mobilisation 
et l’engouement constatés ainsi 
que les témoignages reçus lors 
de la première édition de « Lomé 
Peace and Security Forum » qui 
a tenu sa première édition du 20 
au 22 octobre dernier autour du 
thème : « Comment renforcer les 
transitions politiques vers une 
gouvernance démocratique en 
Afrique ? », en sont une illustra-
tion. Ce forumdont la vocation 
est d’être une plateforme perma-
nente au service du dialogue, de 
la médiation, de la facilitation, 
de la négociation, de la paix et 
de la sécurité en Afrique, a réu-
ni les acteurs et partenaires au-
tour des objectifs principaux de 
renforcement de la gouvernance 
démocratique, de consolidation 
de la résilience de l’État dans un 
environnement caractérisé par 
l’émergence de nouveaux dé-
fis sécuritaires et la résurgence 
des changements anticonstitu-
tionnels de gouvernement où il 
est indispensable de valoriser 
les expertises africaines dans la 
recherche de solutions aux pro-
blèmes africains.

Question 4 : Est-ce dans le 
même but que vous avez lancé 
l’Alliance Politique Africaine 
(APA) ?
Pas véritablement, quoique 
l’APA ait vocation à traiter aus-
si des questions de paix et de 
sécurité. Elle répond au besoin 
géopolitique et diplomatique 
pour l’Afrique de revoir qualita-
tivement et significativement sa 
relation avec le reste du monde 
pour sa meilleure représentativi-
té au sein des institutions multi-
latérales d’actions collectives et 
dans la gouvernance mondiale. 
Il s’agit principalement de fédé-
rer les nations africaines éprises 
des idéaux du panafricanisme et 
déterminées à œuvrer pour une 
Afrique décomplexée, politi-
quement forte, non-alignée, in-
dépendante et agissant de façon 
souveraine sur la scène interna-
tionale. Créée à l’initiative du 
Togo comme un cadre de concer-
tation, l’APA a tenu sa première 
réunion ministérielle le 03 mai 
2023 à Lomé.
Les ministres participants à cette 
première rencontre ont échangé 
sur les défis et les perspectives 
relatifs au positionnement stra-

tégique, à la souveraineté et à 
l’expression des positions com-
munes de l’Afrique sur la scène 
internationale, examiné les en-
jeux et les défis actuels du pa-
nafricanisme et de la renaissance 
africaine et ceux du renforce-
ment de la coopération et des 
capacités endogènes de riposte 
contre le terrorisme.

Question 5 : On sent que l’ac-
tion diplomatique du Togo est 
désormais très orientée vers le 
panafricanisme …
En effet ! Il n’y a aucun mal à vou-
loir le meilleur pour son conti-
nent. Nous rêvons d’une Afrique 
qui s’affirme comme un pôle de 
pouvoir et une actrice majeure 
des relations internationales. Si 
c’est ça le panafricanisme, alors 
nous sommes panafricanistes. 
C’est mus par cet engagement 
que nous avons lancé à Lomé, le 
22 mai 2023, les préparatifs du 
9ème Congrès panafricain qui se 
tiendra à Lomé du 29 octobre au 
02 novembre 2024 sur le thème : 
« Renouveau du panafricanisme 
et rôle de l’Afrique dans la ré-
forme des institutions multilaté-
rales : mobiliser les ressources 
et se réinventer pour agir ». Ce 
sera l’occasion pour les Afri-
cains vivant sur le continent et 
hors de celui-ci, la diaspora et 
les afrodescendants notamment, 
de s’interroger sur la question de 
leur devenir humain, politique, 
culturel, social et sociétal, dans 
un monde de plus en plus ins-
table, en panne de responsabili-
té collective et de gouvernance 
concertée. Nous devons prendre 
très au sérieux la réflexion sur 
comment inventer une forme 
d’association humaine, une orga-
nisation politique et de nouvelles 
visions afin de définir ce que 
nous voulons pour nous-mêmes. 
Je vous en fait le serment : le 
9ème Congrès panafricain ne 
sera pas un congrès de plus mais 
un rendez-vous pour un nouveau 
départ. Toutes les forces phy-
siques, morales et intellectuelles 
sont invitées à répondre à l’ap-
pel du devoir et à nous rejoindre 
pour réussir ce pari.
Le processus suit son cours 
comme en témoigne mon dé-
placement en Afrique du Sud où 
j’ai pris part, les 4 et 5 décembre 
passés, à la première conférence 
régionale préparatoire sous 
le thème : « Panafricanisme, 
sciences, savoirs et technologies 
».

Question 6 : Changeons de 
registre à présent pour parler 
de la coopération bilatérale. 
Quelles sont les avancées enre-
gistrées par le Togo en 2023 ?

Suite à la page 7
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BRVM COMPOSITE 212,77

Variation Jour -0,64 %

Variation annuelle -0,64 %

BRVM PRESTIGE 100,67

Variation Jour -0,79 %

Variation annuelle -0,79 %

Actions Niveau Evol. Jour

Capitalisation boursière (FCFA)(Actions & Droits) 7 915 594 042 828 -0,64 %

Volume échangé (Actions & Droits) 76 900 -91,55 %

Valeur transigée (FCFA) (Actions & Droits) 163 733 774 -81,21 %

Nombre de titres transigés 39 -4,88 %

Nombre de titres en hausse 9 -40,00 %

Nombre de titres en baisse 22 4,76 %

Nombre de titres inchangés 8 60,00 %

Obligations Niveau Evol. Jour

Capitalisation boursière (FCFA) 10 289 705 339 291 -0,01 %

Volume échangé 176 -99,78 %

Valeur transigée (FCFA) 488 888 -99,92 %

Nombre de titres transigés 1 -95,00 %

Nombre de titres en hausse 0 -100,00 %

Nombre de titres en baisse 0

Nombre de titres inchangés 1 -83,33 %

PLUS FORTES HAUSSES 

Titres Cours Evol. Jour Evol. 
annuelle

SERVAIR ABIDJAN CI (ABJC) 1 420 6,77 % 6,77 %

UNIWAX CI (UNXC) 570 6,54 % 6,54 %

BERNABE CI (BNBC) 1 050 5,00 % 5,00 %

BOLLORE (SDSC) 1 400 3,70 % 3,70 %

CFAO MOTORS CI (CFAC) 870 3,57 % 3,57 %

PLUS FORTES BAISSES 

Titres Cours Evol. Jour Evol. 
annuelle

ORAGROUP TOGO (ORGT) 2 495 -5,49 % -5,49 %

SAFCA CI (SAFC) 1 250 -3,47 % -3,47 %

SICABLE CI (CABC) 1 075 -3,15 % -3,15 %

ORANGE COTE D'IVOIRE (ORAC) 10 600 -2,75 % -2,75 %

FILTISAC CI (FTSC) 1 800 -2,17 % -2,17 %

Base = 100 au 14 juin 1999 Nombre de sociétés Valeur Evol. Jour Evol. annuelle Volume Valeur PER moyen

BRVM - INDUSTRIE 11 101,75 0,71 % 0,71 % 3 382 7 530 205 39,33

BRVM - SERVICES PUBLICS 5 524,86 -1,24 % -1,24 % 19 863 110 689 025 8,46

BRVM - FINANCES 15 85,85 -0,66 % -0,66 % 40 887 23 804 994 6,73

BRVM - TRANSPORT 2 342,90 3,61 % 3,61 % 4 082 5 543 675 7,59

BRVM - AGRICULTURE 5 162,95 0,86 % 0,86 % 3 102 6 122 510 6,46

BRVM - DISTRIBUTION 7 331,60 1,03 % 1,03 % 5 519 9 984 865 11,69

BRVM - AUTRES SECTEURS 1 1 110,49 0,00 % 0,00 % 65 58 500 -

INDICES SECTORIELS 

Indicateurs BRVM COMPOSITE

PER moyen du marché 10,10

Taux de rendement moyen du marché 8,42

Taux de rentabilité moyen du marché 10,03

Nombre de sociétés cotées 46

Nombre de lignes obligataires 133

Volume moyen annuel par séance 77 076,00

Valeur moyenne annuelle par séance 164 222 661,87

Indicateurs BRVM COMPOSITE

Ratio moyen de liquidité 1,80

Ratio moyen de satisfaction 47,86

Ratio moyen de tendance 2 656,05

Ratio moyen de couverture 3,77

Taux de rotation moyen du marché 0,01

Prime de risque du marché 3,92

Nombre de SGI participantes 24

mardi 2 janvier 2024 N° 1

BRVM 30 107,03

Variation Jour -0,76 %

Variation annuelle -0,76 %

Base = 100 au 02 janvier 2023 Nombre de sociétés Valeur Evol. Jour Evol. annuelle Volume Valeur PER moyen

BRVM-PRESTIGE 10 100,67 -0,79 % -0,79 % 7 584 60 275 820 7,28

BRVM-PRINCIPAL 36 103,11 -0,82 % -0,82 % 69 316 103 457 954 12,93

INDICES PAR COMPARTIMENT
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Côte d’Ivoire

Commerce extérieur 

Résilience écononomique

« Une croissance économique de 7% attendue en 2024 »

Des transporteurs burkinabè dénoncent une 
insécurité sur le corridor ghanéen

Le Bénin compte maintenir une 
croissance très robuste en 2024

(CROISSANCE AFRIQUE)-En Côte d’Ivoire, le président Alassane Ouattara s’est 
adressé à la nation en marge de la Celebration de la nouvelle année 2024. Dans 
son adresse, il dira que « L’année 2023, en dépit des tensions au niveau régional 
et international, aura été une année très riche, en matière de développement 
économique et social pour notre nation ». Ainsi, le chef de l’Etat de Côte d’Ivoire 
a annoncé une « croissance économique projetée à 7% en 2024.

Pour dénoncer l’insécurité et les tracasseries que les 
transporteurs et chauffeurs routiers burkinabè subissent 
sur le corridor ghanéen, les membres de la Faîtière unique 
des transporteurs routiers du Burkina (FUTRB) et de 
l’Union des conducteurs routiers du Burkina (UCRB) ont 
animé un point de presse ce vendredi 29 décembre 2023 à 
Ouagadougou. 

L’économie béninoise est résiliente malgré un contexte de 
crise, la croissance économique du Bénin prévue en 2024 
est supérieure à la moyenne régionale en 2023.

« Les perspectives pour notre 
pays restent prometteuses, 
en dépit de la conjoncture 

économique mondiale difficile, 
caractérisée, notamment, par 
les tensions inflationnistes, le 

resserrement des conditions mo-
nétaires et les instabilités régio-
nales et internationales », a-t-il 
annoncé.
Aussi, le président Ouattara a 
déclaré que « les travaux de 

construction de plusieurs ou-
vrages stratégiques ont été lan-
cés et s’accélèrent ». « J’invite 
nos Compatriotes à l’hospitalité 
légendaire, à se mobiliser, pour 
réserver un accueil et un séjour 

des plus chaleureux aux diffé-
rentes équipes nationales et aux 
supporters qui nous font l’hon-
neur et l’amitié de venir dans le 
« pays de la vraie fraternité », 
a réitéré le président Alassane 
Ouattara.
Par ailleurs, le chef de l’Etat 
Ivoirien a invité les Ivoiriens, à 
l’hospitalité légendaire, à réser-
ver un accueil et un séjour des 
plus chaleureux à leurs hôtes qui 
viendront en Côte d’Ivoire dans 

le cadre de la 34e édition de la 
Coupe d’Afrique des Nations 
(CAN 2023), prévue du 13 jan-
vier au 11 février 2024, 40 ans 
après celle de 1984.
Notons que « Les travaux de 
construction de plusieurs ou-
vrages stratégiques ont été lan-
cés et s’accélèrent. Notre ambi-
tion est d’améliorer la mobilité 
urbaine à Abidjan ».

Les membres de la faîtière 
unique des transporteurs rou-
tiers du Burkina (FUTRB) et de 
l’union des conducteurs routiers 
du Burkina (UCRB) ont dénon-
cé la recrudescence de l’insécu-
rité et des mauvaises pratiques 
sur le corridor ghanéen.
Issoufou Maïga, président de la 
FUTRB, a fait savoir que c’est 
depuis l’année 2023 que cette 
recrudescence a été observée. 
A l’écouter, les derniers cas 
datent du décembre 2023 ou 5 
véhicules – citernes et 8 véhi-
cules de marchandises diverses 

appartenant à des opérateurs 
économiques burkinabè ont 
été détournés et vidés de leurs 
contenus.
Brahima Rabo, président 
l’UCRB, a laissé entendre que 
les transporteurs et chauffeurs 
routiers burkinabè sont confron-
tés aux problèmes de sécurité 
récurrents sur le corridor du 
Ghana surtout la nuit.
A l’entendre, il s’agit, entre 
autres, des séquestrations, des 
bastonnades de conducteurs, 
braquages des véhicules avec 
extorsions de fonds et vols des 

biens et effets personnels, dé-
tournement de cargaison bur-
kinabè, harcèlement par les 
services en charge du contrôle 
routier et des tracasseries rou-
tières.
« Nous dénombrons de nos jours 
plus de 80 postes de contrôle 
abusif sur le corridor Paga-Te-
ma et nous payons en moyenne 
10 GH cedis par poste. Mais 
plus spécifiquement, le phé-
nomène des braquages et des 
perceptions illicites a pris des 
proportions très inquiétantes. 
Aussi, le vol des marchandises 
transportées par les camions a 
pris de l’ampleur au Ghana. 
Le détournement est le fait 
d’individus armés, leur mode 
opératoire consiste à dévier les 
véhicules des axes routiers inter 
Etats vers des destinations in-
connues. Ligoter et séquestrer 

le conducteur, les dépouiller, 
transvaser le contenu du véhi-
cule et abandonner le véhicule 
dans la nature », a déploré Bra-
hima Rabo.
Les conférenciers ont condamné 
l’inaction des autorités gha-
néenne face à la recrudescence 
du phénomène malgré les mul-
tiples interpellations.
Wendgouda Sodré, chauffeur 
d’un camion-citerne, a fait un 
témoignage sur sa mésaventure 
vécue le 24 août 2022. Il a in-
diqué qu’il a été braqué sur le 
territoire du Ghana et a fait plus 
de 6 mois avant de regagner le 
Burkina Faso.
« Sur le corridor ghanéen on 
souffre trop. J’ai été filé aux 
environs de 19 heures. Ils (bra-
queurs) se sont présentés comme 
étant de la police dans une voi-
ture rouge. Ils étaient au nombre 

de 5. Après que je me suis sta-
tionné, ils ont pris possession 
de mon véhicule après m’avoir 
bastonné avec une arme. Ils ont 
vidé le lubrifiant que je trans-
portais. La police ghanéenne 
a entrepris une enquête depuis 
plus de 6 mois, mais c’est res-
té sans suite. Je suis revenu au 
Burkina avec une citerne vide », 
a-t-il raconté.
Egalement, Denise Bado, re-
présentante du Conseil Burki-
nabè des Chargeurs au Ghana, 
a confirmé les faits. « C’est 
vraiment une réalité. C’est une 
situation très déplorable. Prati-
quement tous les jours il y a des 
attaques au niveau du Ghana. 
Nous avons pris attache avec les 
autorités ghanéennes », a-t-elle 
précisé. Selon elle, les chauf-
feurs ont confié que cette tracas-
serie concerne uniquement les 
routiers Burkinabè.

De 5,5% en 2023, la crois-
sance au Bénin devrait 
être consolidée à 6,3%, 

selon les projections du Fonds 
Monétaire International (FMI).
Avec un PIB par habitant de 1 
149 milliards de dollars en 2023, 

le Bénin enregistre la plus forte 
croissance de l’Union Econo-
mique et Monétaire Ouest Afri-
caine (UEMOA) après la Côte 
d’ivoire (2 728 milliards de dol-
lars) et le Sénégal (1 715 mil-
liards de dollars).

Au Bénin, l’inflation s’établirait 
à une moyenne annuelle de 2,5% 
en 2024 contre 3,2% en 2023 
alors que la moyenne en Afrique 
subsaharienne est de 7.
Selon les projections, le solde 
budgétaire global (dons com-
pris) affiche un taux de 2,9 % 
contre une moyenne en Afrique 
subsaharienne de 3,9.
Le solde extérieur courant (dons 
compris) s’établirait au taux de 

– 5,7% comparativement à une 
moyenne de – 5,1 en Afrique 
subsaharienne.
Le Bénin afficherait un taux de 
dette publique totale de 52,4% 
comparativement à une moyenne 
de 61,7.
Le total de l’investissement 
prévu en 2024 est de 33,4 mil-
liards de dollars contre un 31,9 
en 2023.
Selon Jeune Afrique, ces chiffres 
seraient la résultante résultent 
d’une politique de grands tra-
vaux et d’investissements stra-
tégiques dans des secteurs clés.
Le Bénin mise notamment sur 

l’industrialisation et le potentiel 
de tous les secteurs. « Le projet 
phare de cette nouvelle vision 
est celui de la zone industrielle 
de Glo-Djigbé, située à 45 kilo-
mètres de Cotonou », a indiqué 
le Magazine panafricain Jeune 
Afrique. L’un des objectifs 
clés de cette Zone, unique de 
la sous-région, est d’assurer la 
transformation industrielle sur 
place des produits agricoles sans 
oublier le secteur hôtelier ou 
des investissements y sont faits. 
dans le secteur hôtelier.

www.24haubenin.bj 
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Nous mettons une pointe d’hon-
neur à préserver nos liens avec 
nos partenaires bilatéraux. Au 
cours de l’année, j’ai effectué des 
visites de travail dans plusieurs 
pays notamment le Burkina Faso, 
le Mali, le Niger, la Côte d’Ivoire, 
etc, soit porteur d’un message du 
Chef de l’Etat, soit pour discuter 
des questions d’intérêt commun 
notamment les relations de bon 
voisinage, la lutte contre le ter-
rorisme et la préservation de la 
paix.
Dans le cadre du renforcement 
de la coopération Sud-Sud, je me 
suis également rendu au Rwanda, 
les 25 et 26 janvier 2023 où j’ai 
été reçu en audience par Son Ex-
cellence Monsieur Paul KAGA-
ME, Président de la République 
du Rwanda à qui j’ai remis un 
message de son homologue du 
Togo.
Je me réjouis particulièrement du 
renforcement de nos liens de coo-
pération avec un certain nombre 
de pays partenaires, entre autres, 
la France, l’Allemagne, la Serbie, 
la Corée du Sud, le Qatar, l’Ara-
bie Saoudite etc…
En effet, à l’invitation de Mon-
sieur Ivica DACIC, Vice-Premier 
ministre et Ministre des Affaires 
Étrangères de la République de 
Serbie, j’ai effectué une visite de 
travail à Belgrade, du 16 au 18 
janvier 2023. Elle a été l’occasion 
pour nos deux pays de s’engager 
à intensifier les contacts aussi 
bien au niveau gouvernemental 
qu’entre leurs secteurs privés en 
vue d’une concrétisation rapide 
de leur volonté à coopérer dans 
les domaines des investissements, 
des transports aérien et maritime, 
des industries, de l’agriculture, 
du commerce, de l’éducation et 
de la formation. 
L’Allemagne se présente égale-
ment comme un partenaire fiable 
de notre pays à plusieurs égards, 
notamment par son accompagne-
ment dans la mise en œuvre de 
la feuille de route gouvernemen-
tale 2020-2025. C’est ainsi que 
j’ai eu l’honneur de participer en 
Allemagne, du 17 au 19 février 
2023, à la 59ème Conférence de 
Munich sur la Sécurité (MSC), 
sur invitation de son Président, 
l’Ambassadeur Christoph HEUS-
GEN. L’édition 2023 de MSC a 
été l’occasion pour les éminents 
participants de mener des débats 
de haut niveau et de proposer des 
approches de solutions aux préoc-
cupations majeures qui menacent 
la paix dans le monde. Au cours 
de cette conférence, j’ai eu à ani-
mer un panel de haut niveau sur 
la situation au Sahel notamment 
le terrorisme et l’extrémisme 
violent.
En marge des travaux de la confé-
rence, j’ai eu plusieurs entretiens 
avec mes homologues de la Répu-
blique fédérale d’Allemagne, de 
la Lettonie, de la Slovénie et des 

Pays-Bas.  Nous avons parlé de la 
sécurité au Sahel et en Afrique et 
du renforcement des axes de coo-
pération entre chacun de ces pays 
et le Togo, en insistant sur l’in-
vestissement dans des secteurs à 
fort potentiel d’emplois.
Le 9 mars 2023 au Quai d’Orsay, 
j’ai eu un tête-à-tête fructueux 
avec Madame Catherine CO-
LONNA, Ministre de l’Europe 
et des affaires étrangères de la 
République française au cours 
duquel nous avons passé en re-
vue les projets de la coopération 
bilatérale mis en œuvre ou en 
cours. Il convient de relever que 
la coopération entre le Togo et 
la France a permis ces dernières 
années des réalisations concrètes 
dans plusieurs domaines, notam-
ment, l’éducation, la formation 
professionnelle, le développe-
ment urbain, la connectivité, la 
culture, la santé, l’agriculture, la 
sécurité et la défense. Nous nous 
sommes entendus pour travailler 
à renforcer notre coopération en 
matière d’investissements notam-
ment en encourageant l’installa-
tion d’entreprises françaises au 
sein de la plateforme industrielle 
d’Adéticopé (PIA). Les secteurs 
de l’agroalimentaire, du textile, 
de l’industrie pharmaceutique et 
du montage automobile ont été 
retenus comme prioritaires.
Par ailleurs, à l’occasion de 
son centenaire, l’Académie des 
Sciences d’Outre-Mer m’a fait 
l’honneur de m’inviter à pronon-
cer un discours à la Sorbonne 
à Paris, le 26 mai 2023, lors de 
son colloque sur le thème « Cent 
ans de passion et au-delà pour 
l’outre-mer ».
De même, invité par mon col-
lègue M. Jin PARK, j’ai séjourné 
à Séoul du 22 au 25 mars 2023. 
Le but de cette visite de travail 
est de redynamiser, d’actualiser 
et d’approfondir les relations 
d’amitié et de coopération qui 
unissent le Togo et la République 
de Corée. Nous avions, à cette 
occasion, convenu d’approfondir 
davantage et d’adapter notre coo-
pération au contexte actuel ainsi 
qu’aux priorités et aux stratégies 
sectorielles mises en place dans 
chacun des deux Etats, à travers 
notamment des discussions tech-
niques en vue de la signature d’un 
certain nombre d’accords visant 
à faciliter les investissements et 
les partenariats d’affaires entre 
les secteurs privés togolais et co-
réens.
Inversement, le Togo a eu l’hon-
neur d’accueillir un nombre im-
portant de visites de Ministres 
des affaires étrangères de pays 
amis. Permettez-moi de n’en citer 
que quelques-unes, pour ne pas 
rendre fastidieux notre entretien. 
A mon invitation, la Ministre des 
affaires étrangères, de la franco-
phonie et des Centrafricains de 
l’étranger Madame Sylvie BAI-

PO TEMON, a effectué une vi-
site de travail à Lomé le 29 avril 
2023.
Lomé a également reçu la visite 
de Madame Chrysoula Zacha-
ropoulou, Secrétaire d’État 
française chargée du dévelop-
pement, de la Francophonie et 
des partenariats internationaux. 
Elle rencontré durant son séjour 
Madame le Premier ministre 
Victoire TOMEGAH-DOGBE 
et plusieurs ministres. Au centre 
des échanges, plusieurs domaines 
de la coopération entre Lomé et 
Paris, notamment l’eau, la santé, 
le social, la lutte contre le terro-
risme, et la nécessité de dynami-
ser davantage le partenariat. 
Avec le Qatar, le renforcement 
de nos liens s’est matérialisé par 
l’ouverture cette année d’une 
Ambassade du Togo à Doha.

Question 7 : Quid de la pré-
sence du Togo dans le multila-
téralisme ?
Comme je l’ai dit plus haut, le 
Togo se bat, avec d’autres pays, 
pour une gouvernance juste et 
équitable du système multilatéral. 
C’est ce message que j’ai porté, 
au nom du Président de la Répu-
blique, à la tribune de la 78ème 
session de l’Assemblée générale 
des Nations Unies, en insistant 
sur la nécessité pour l’Afrique de 
rester elle-même et maître de son 
destin. Nous sommes également 
très actifs dans nos organisations 
régionales et sous régionales dont 
nous participons aux organes dé-
libérants (Union africaine, CE-
DEAO, UEMOA, Conseil de 
l’Entente, etc.), en veillant à ce 
que la voix du Togo soit audible.
Par ailleurs, dans le cadre de la di-
versification de ses partenariats, il 
vous souviendra que le Togo a fait 
l’année dernière son adhésion au 
Commonwealth.  Dans cette dy-
namique, j’ai assisté du 13 au 15 
mars 2023 à Londres, aux festivi-
tés marquant le « Commonwealth 
Day 2023 ». C’est la première 
participation du Togo à cet évé-
nement.  Entre autres, les travaux 
de cette 22ème session ont porté 
sur le financement de la résilience 
climatique et de la durabilité en-
vironnementale ainsi que le com-
merce intra-communautaire et 
la connectivité numérique. J’ai, 
dans mon intervention, évoqué la 
situation sécuritaire qui prévaut 
au Sahel et les velléités expan-
sionnistes des groupes terroristes 
dans la sous-région ouest-afri-
caine en mettant en exergue les 
différentes mesures prises par le 
gouvernement togolais pour lut-
ter contre ce fléau.
Toujours dans la dynamique 
d’élargissement de nos horizons, 
nous nous sommes intéressés aux 
BRICS, qui est le regroupement 
d’Etats qui capte aujourd’hui l’at-
tention en ce qu’il regroupe les 
principaux pays émergents et ras-

semble la plus grande portion de 
population du monde. J’ai ainsi 
représenté le Togo au sommet des 
BRICS qui s’est tenu en Afrique 
du Sud en août 2023. J’ai égale-
ment pris part à la réunion des 
ministres des affaires étrangères 
du Groupe de 77+ la Chine qui 
s’est tenue en septembre 2023 à 
la Havana à Cuba. A l’instar des 
BRICS, le G77+ la Chine pré-
sente encore de l’intérêt car il 
constitue une voix alternative.
L’un des sujets de fierté de la di-
plomatie togolaise en cette année 
2023 est la signature à Apia le 15 
novembre dernier, en République 
de Samoa, de l’Accord post-Co-
tonou entre l’Organisation des 
Etats d’Afrique, des Caraïbes et 
du Pacifique (OEAC) et l’Union 
européenne. J’ai eu le privilège 
d’avoir été le négociateur en chef 
de l’OEACP durant les cinq an-
nées qu’a duré ce processus dif-
ficile, certains n’ayant clairement 
plus foi en ce type de partena-
riat. En Afrique, la demande de 
changement de paradigme dans 
les relations avec l’Europe est 
aujourd’hui très forte. Mais nous 
pensons qu’il s’agit d’un nouvel 
accord à mettre en œuvre dans un 
nouvel environnement et dans un 
nouvel état d’esprit. Il doit être 
en phase dans son opérationna-
lité avec des attentes d’indépen-
dance, de respect, de dignité, de 
justice et d’équité des peuples 
d’Afrique, des Caraïbes et du Pa-
cifique. Si le partenariat n’intègre 
pas ces attentes légitimes de nos 
peuples, il ne pourra pas tenir 
ses promesses. L’accord de Sa-
moa doit être un nouveau départ 
et non la transition vers la fin du 
partenariat OEACP-UE, tel a été 
le sens de mon message à Apia. 

Question 8 : Monsieur le mi-
nistre, nous connaissons votre 
engagement pour la question 
des diasporas africaines et des 
afrodescendants. On ne sau-
rait terminer cet entretien sans 
l’évoquer.  Où en sommes-nous 
concrètement ?
Les diasporas africaines et les 
afrodescendants ont un rôle stra-
tégique dans l’émancipation du 
continent. L’Union africaine l’a 
très bien compris et c’est la raison 
pour laquelle elle met en place les 
mécanismes et projets qu’il faut 
pour non seulement mobiliser et 
associer les diasporas à la réalisa-
tion de l’Agenda 2063, mais aus-
si en prévoyant leur implication 
dans son dispositif institutionnel 
de prise de décision. Depuis plus 
d’une décennie, notre pays est en 
pole position sur cette question. 
Il préside le Comité en charge 
de la Décennie des racines et des 
diasporas africaines qui a tenu 
sa 5ème réunion ordinaire le 13 
avril 2023. Dans le cadre des acti-
vités de cette décennie, s’est tenu 
à Rabat au Maroc le 12 janvier 

2023, un forum sur la réduction 
des coûts de transferts des fonds 
de la diaspora, coprésidé par 
le Maroc et le Togo. Cette ren-
contre de haut niveau, dont l’ob-
jectif est de renforcer les cadres 
de dialogue existants au niveau 
continental en ce qui concerne 
les actions à mener en vue de la 
réduction des coûts des transferts 
de fonds de la diaspora africaine, 
a abouti aux « conclusions de 
Rabat », lesquelles ont été trans-
mises à l’Union africaine comme 
feuille de route pour obtenir la 
réduction effective des coûts des 
envois de fonds de la diaspora.
Au titre des actions en lien avec 
la diaspora togolaise stricto sen-
su, nous avons publié le 09 mai 
2023 les résultats du recensement 
des Togolais de l’extérieur après 
un processus laborieux entamé en 
2021. Le nombre de compatriotes 
vivant hors de nos frontières est 
estimé à 950.436 dont 44,18 % de 
femmes et 55,82 % d’hommes. 
Ce recensement est une première 
dans l’histoire du Togo. Il a pour 
principal enjeu d’identifier les 
Togolais vivant hors des fron-
tières nationales, de mieux les 
connaître, de maîtriser leur ré-
partition géographique à travers 
le monde et de doter notre pays 
d’une base de données fiable qui 
peut aider dans l’élaboration des 
politiques publiques en faveur de 
la diaspora. Cette base de données 
permettra de mieux valoriser les 
compétences de la diaspora togo-
laise afin d’en transformer l’actif 
démographique et géostratégique 
en dividende économique et so-
ciale dans l’intérêt de notre pays.

Question 9 : Monsieur le Mi-
nistre DUSSEY, nous arrivons 
à la fin de notre entretien. Au-
riez-vous un mot de conclusion 
?
Que puis-je ajouter d’autre, à 
l’orée de cette nouvelle année, 
que de formuler à l’endroit du 
Chef de l’Etat, Son Excellence 
Monsieur Faure Essozimna 
GNASSINGBE, artisan de la for-
midable transformation de notre 
pays, mes vœux de bonne santé, 
de prospérité et de paix.
J’associe à ces vœux, le Pre-
mier ministre Madame Victoire 
TOMEGAH-DOGBE et l’en-
semble de mes collègues du gou-
vernement.
J’adresse également mes vœux 
les meilleurs au corps diploma-
tique et consulaire accrédité au 
Togo et à tous les partenaires 
techniques et financiers du Togo 
qui n’ont cessé d’accompagner 
le gouvernement dans la mise en 
œuvre des actions en faveur du 
développement de notre pays et 
du bien-être de nos populations.
Enfin, je formule le vœu que 
2024 soit pour les membres du 
personnel du ministère des af-
faires étrangères une année pai-
sible de santé et de bien-être tant 
dans leurs vies professionnelles 
que privées.

Bonne année à tous !
Je vous remercie.

Le Prof  Robert Dussey dresse le bilan 2023 
de la diplomatie togolaise 
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